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nous avec des visages sorts de sa main. Ces visages mémes qui semblaient i flous, s en contretemps,

Bt cosvisges font muption atjourd i, e plan, portrits o e frmis e e e, des

visages de tous ses temps, des visages de son caeur, de son imaginaire, sortis de sa main comme elle en

6t g e conp un s conjoés Gl ous bl s et (ms, & pein déco. Des portrts
de femmes du

Et celui d'un homme, soudain encore, noir, blanc comme <1l dansait la sarabande. D'oit nous viennent-
ils ces portraits ? Dans la foison des corps dénudeés, dans les poses aux baisers multipls, ces visages qui
surgissent au premier plan nous font réver. s sont la pour Ga. Car ls nous percent et transportent tous un
secret “on

peut se demander qui sont-il tant ses corps nous semblaient exprimer Finfini des corps, la force, le ire et
s larmes eta sensualit lascive dans Ianonymat le plus discret.

i, dans leur soudaineté, ces visages semblent nous inviter & un rapprochement plus intime encore que
el des orps enlacés. Comme 1l avai fall s voir ous s et enters pou leur aracherces regards.
Sont ré e Celui d'un homme qui surgit

comme pe

Pascal Aubie,grson de café
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2010 Salon MAC Pars - Pais 75, 2007« Une beauté vilente  en perdre rason » - Biennale
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